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La maman de Juliette redoute les anniversaires de ses enfants ! Elle n’a pas oublié les quinze garçons qui ont transformé son salon en terrain de rugby pendant l’anniversaire de Vincent, ni la bataille de confettis durant l’anniversaire de Lily. Quand Juliette, la petite dernière, lui a dit qu’elle aimerait inviter ses amis pour son anniversaire dans leur maison de campagne, elle s’est dit que là, ça devrait bien se passer !
 
Une histoire vraie, comme toutes celles de cette série destinée aux jeunes lecteurs.
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Maman a une grande expérience 
des goûters d’enfants. Mais, 
contrairement à ce qu’on peut 
penser, pour moi ce n’est pas un 
avantage ! Au souvenir des quinze 
garçons qui ont pris son 
appartement d’assaut pour en 
faire un terrain de rugby lors d’un 
anniversaire de mon frère Vincent, 
elle semble avoir encore 
la migraine. Le récit des premières 

surprises-parties de ma sœur Lily, 
avec bataille de confettis, taches 
de sirop sur le canapé et sucettes 
collées aux rideaux, lui fait faire 
la grimace... C’est pourquoi moi qui
suis la plus jeune, je n’ai toujours 
eu droit qu’à des anniversaires
 « très intimes ». Aussi, cette 
année, j’ai décidé de m’y prendre 
à l’avance. J’ai attendu que 
Maman soit bien détendue pour 
lui demander si on ne pouvait pas 
fêter ça à Cailly, dans notre 
maison de campagne.
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Là, il y aurait assez de place pour 
inviter toutes mes copines. Rien 
que mes copines ! Car si on 
faisait venir les garçons, on ne 
saurait plus où se mettre... Elle a 
trouvé l’idée excellente et j’ai 
aussitôt téléphoné à Nadia la 
bonne nouvelle...
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Nadia a téléphoné à Anaïs, qui a 
téléphoné à Thalie, qui a 
téléphoné à Margarita, qui a 
téléphoné à Sonia. Et moi, j’ai 
téléphoné à Cornélie, parce 
qu’elle n’est pas dans notre école. 
Toute la semaine, j’étais excitée à 
l’idée de cet événement...
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Maman semblait ne pas se faire 
trop de soucis. Elle avait appelé à 
son tour les mamans de mes 
amies afin de les rassurer : tout 
le monde mangerait à sa faim et 
personne ne s’enrhumerait, car 
la maison était bien chauffée...
 
Elle avait acheté à manger pour 
trois jours. Car je suis née un 12 
novembre. Le week-end est donc 
plus long que d’habitude, à cause 
du 11 novembre qui est un jour 
férié parce que nos arrière-grands- 
pères ont gagné la guerre.
 
 
[image: Illustration]
 
Le vendredi soir, en venant me 
chercher à l’école et en voyant 
toutes mes copines avec leurs 
sacs de voyage, leurs cartables et 
leurs paquets-cadeaux, Maman a 
failli s’évanouir. Elle venait de 
réaliser qu’elle n’arriverait jamais 
à faire entrer tous ces enfants
 
dans sa petite voiture. Alors, 
d’un air très ferme, elle a décrété 
que, pour une fois, il ne serait 
pas question que Papa aille à son 
match de foot. Il partirait le même 
soir que nous et prendrait 
la moitié des invitées dans 
sa voiture.
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Chez nous, j’ai cru que Papa allait 
avoir aussi un malaise. Il n’avait 
jamais vu autant de petites filles 
dans la minuscule cuisine de 
notre appartement ! Il a également 

décidé, d’un air autoritaire, que 
Lily et Vincent viendraient l’aider 
à s’occuper de ces enfants 
pendant le week-end au lieu de 
rester à Paris.
 
Maman a pris l’initiative de nous 
faire dîner avant de partir, afin de 
n’avoir plus qu’à nous coucher en 
arrivant à Cailly. Nous nous 
sommes serrées autour 
de la table...
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Maman a préparé rapidement 
des croque-monsieur pour tout 
le monde car, d’habitude, les 
enfants et les papas aiment bien 
ça. Mais Sonia a déclaré d’un ton 
très digne que, chez elle, elle ne 
mangeait jamais de ces 
« trucs »-là. Maman semblait 
ennuyée, car elle avait déjà 
entassé toutes les provisions dans 
la voiture et elle ne pouvait plus 
faire de menu spécial. 
Heureusement, elle a trouvé une 
demi-tranche de jambon et un 
yaourt sur une étagère du 
réfrigérateur...
 
 
Quand nous avons été 
rassasiées, nous nous sommes 
disputées pour monter dans 
la voiture de Maman, qui partait 
la première afin de préparer 
la maison à cette invasion.
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Finalement, Maman nous a mises 
à peu près d’accord en prenant 
Thalie, Anaïs, Sonia, Margarita et 
moi et en laissant Nadia, Cornélie, 
Lily, Vincent et le chat à Papa. 
Le voyage s’est bien passé. Mais 
quand nous sommes arrivées à 
Cailly, comme il faisait très noir, 
Thalie a déclaré qu’elle n’entrerait 
pas dans la maison, car elle 
craignait les fantômes. Alors, 
Margarita a gémi qu’elle avait 
peur aussi et qu’il n’était pas
 question de franchir le portail. 
Heureusement qu’Anaïs, dont 
l’arrière-grand-mère a un
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